
Dimanche 20 novembre : Fête du Christ-Roi de l’Univers 

 
 
Evangile de Jésus-Christ selon St Luc (23, 35-43) 
 

En ce temps-là, on venait de crucifier Jésus, et le peuple restait là à observer. Les chefs tournaient 

Jésus en dérision et disaient : « Il en a sauvé d’autres : qu’il se sauve lui-même, s’il est le Messie de 

Dieu, l’Élu ! » Les soldats aussi se moquaient de lui ; s’approchant, ils lui présentaient de la boisson vinaigrée, en disant 

: « Si tu es le roi des Juifs, sauve-toi toi-même ! » Il y avait aussi une inscription au-dessus de lui : « Celui-ci est le roi 

des Juifs. » L’un des malfaiteurs suspendus en croix l’injuriait : « N’es-tu pas le Christ ? Sauve-toi toi-même, et nous 

aussi ! » Mais l’autre lui fit de vifs reproches : « Tu ne crains donc pas Dieu ! Tu es pourtant un condamné, toi aussi ! 

Et puis, pour nous, c’est juste : après ce que nous avons fait, nous avons ce que nous méritons. Mais lui, il n’a rien fait 

de mal. » Et il disait : « Jésus, souviens-toi de moi quand tu viendras dans ton Royaume. » Jésus lui déclara : « Amen, 

je te le dis : aujourd’hui, avec moi, tu seras dans le Paradis. » 

 
Méditation – Triste Sire ! 
 

Une célébration qui nous paraît bien anachronique aujourd'hui que ce dimanche, du christ-roi ! Serait-ce l'idée de roi 

qui nous hérisse en ce deuxième centenaire de la Révolution ou de surprendre Jésus en flagrant délit de collusion avec 

les pouvoirs terrestres (en Amérique latine par exemple !)  Peut-être n'avons nous pas encore compris ce que Jésus nous 

dit de lui-même et que, par dérision, Pilate fera graver au sommet de la croix !  

Croix du Christ qui nous raconte l'amour fou de Dieu en Jésus Christ et qui nous fait admettre que nos croix de tous les 

jours, pour crucifiantes qu'elles puissent être, nous demeurent tout autant chemins de résurrection.  

Croix qui nous domine de si haut, mais à la manière d'une main tendue pour relever, pardonner et guider. Croix qui 

proclame à l'évidence, qu'il n'est de pouvoir et de puissance que dans le service, le don de soi et la communion à l'autre 

portée jusqu'à l'identification. Croix qui nous raconte toute la dimension de l'Amour de Dieu, un amour inlassablement 

proposé.  

Aux deux larrons qui l’encadraient, Jésus n'a infligé aucune leçon de morale bien sentie et justifiée, s'il en est ! Il s'est 

contenté d'être là, près d'eux, crucifié comme eux, en levain mêlé à la pâte de leurs souffrances. Alors l'un d'eux s'est 

ouvert, librement, et a germé en salut. L'autre est demeuré replié sur lui-même, sur sa haine, sur ses refus. Sur son 

malheur !  

Nous sommes le peuple de ce Dieu, roi sur une croix, non plus chemin de désespérance, mais route de vie. Peuple de ce 

Dieu inventant un remède de folie pour contrer nos folies. Quoi de plus fou en effet, que de continuer à croire en 

l'homme, de continuer à aimer quand plus rien d'aimable ne demeure, de poursuivre la confiance sur l'évidence de la 

lâcheté, du leurre ou de l'indifférence. Quoi de plus fou que de prier sur l'irréparable !  

Nous allons nous engager sur les routes de l'Avent et y côtoyer, comme tous les jours, des hommes de paix et de bien 

comme de violence et d'erreur. La première grâce de ce temps, sera de découvrir notre "bord", d'en prendre conscience 

et de le vouloir pour y grandir ou pour en sortir. Alors, mais alors seulement, nous pourrons entendre tous les appels de 

Dieu répercutés par les cris de l'homme hurlant son besoin d'amour assassiné, dénaturé. La croix du Christ-Roi nous dit 

qu'il est toujours possible de triompher (ou faire quelque chose), fût-ce en mourant.  

Temps de l’Avent, temps de la grâce et du retour à la grammaire de la foi ! Nous y apprenons à conjuguer le verbe 

"aimer" au seul temps du présent, mais à toutes les personnes de l'indicatif. 

Abbé Paul Vacher 
 

Ce week-end à Orthez, les jeunes du diocèse, en particulier ceux qui se préparent à partir à Lisbonne l’été 

prochain, sont réunis en présence de notre évêque. 

 

Annonces paroissiales 
 
 

Mardi 22 novembre à 19h30 en l’église de Mazères, temps de louange et d’adoration avec les jeunes professionnels du 

groupe Ashira l’Adonaï (= « Je chanterai le Seigneur » en hébreu). 
 

Mercredi 23 novembre à 15h au centre paroissial, rencontre du groupe des laïcs du Prado. 
 

Samedi 26 novembre  

            de 16h à 17h30 au centre paroissial de Mazères, rencontre et partage de 

l’Avent à partir de l’évangile de Marc et du ch.1 du dernier livre du frère 

Adrien Candiart : « Guerres, pandémie, urgence climatique, est-ce l’apocalypse ? 

Les leçons de l’histoire »  

            à 18h en l’église de Rontignon, messe du 1er dimanche de l’Avent 

(premier jour de l’année liturgique). 
 

Dimanche 27 novembre à 10h30 en l’église de Gelos, messe du 1er dimanche de 

l’Avent. 
 


